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Jean-Claude Chevalier raconte le village

Jean-Claude Chevalier a travaillé environ un an et demi 
à la rédaction de son premier livret consacré à l’histoire de Turny. 

Jean-Claude Chevalier est un Turrois d'adoption qui a été séduit par le village et son riche 
patrimoine historique. Depuis 2002, il est le propriétaire de la ferme des Varennes qu'il a restaurée. 
Il est aussi premier adjoint de la commune, plus particulièrement chargé des affaires scolaires et 
culturelles. Il vient de faire paraître un livret retraçant l'histoire du village, intitulé Introduction à 
l'histoire de Turny : des origines au XV e siècle . Deux autres suivront. 

Qu'est-ce qui vous a donné l'idée de vous lancer dans ce travail de recherche ? Dès mon arrivée à 
Turny, j'ai eu le sentiment que les lieux avaient une richesse historique intéressante et j'ai eu envie 
de me pencher sur cette histoire. Je me suis lancé et plus on creuse, plus on trouve. 

Quelle démarche avez-vous adoptée ? Une démarche empirique. Je ne suis pas historien de 
formation. J'ai donc commencé par me documenter, sans plan préalable, en consultant des sources 
locales : les archives municipales et départementales, mais aussi ce qui existe sur Internet. J'ai 
consulté les travaux déjà réalisés, par exemple par Patrick Moreau auteur de La commune de Turny 
ou Véronique Battut, la présidente du club de généalogie. Ensuite une trame s'est dessinée et mon 
travail a été plus méthodique. J'ai voulu, sur certains points obscurs, aller le plus loin possible. 

Quelle a été votre ligne directrice ? Je me suis attaché à montrer ce qu'a pu être la vie des gens ici 
aux différentes époques, en situant tout cela dans un contexte historique plus large. Mais la 
difficulté est que pour certaines périodes, il existe fort peu de documents. Paradoxalement, nous 
disposons de davantage de documents pour les périodes protohistorique et gallo-romaine, étudiées 
sur le secteur suite à une campagne de prises de vues aériennes, que pour la période médiévale. 



Dans ce cas, il faut extrapoler, faire des rapprochements avec d'autres sites semblables, s'inspirer du 
chantier expérimental de Guédelon… 

Prévoyez-vous une suite à ce premier livret ? Oui. Je travaille actuellement au deuxième, qui 
couvrira la période du XVI e siècle à la Révolution. Et je prévois d'en écrire un dernier qui ira de la 
Révolution à nos jours. 

À savoir. Livret vendu au profit de la restauration du patrimoine du village (10 €). Disponible à la 
mairie de Turny et à l'office de tourisme Serein et Armance, à Saint-Florentin. 

Propriétaire de la ferme du château des Varennes à Turny, Jean-Claude et Marie-Laure Chevalier-
Morlet viennent d'ouvrir une chambre d'hôtes, baptisée La Petite Varenne, qu'ils ont aménagée dans 
un pavillon à l'entrée du domaine. 

Cette réalisation s'inscrit dans un programme de rénovation des lieux qu'ils ont entrepris dès leur 
arrivée à la ferme : « Avec l'ouverture de cette chambre d'hôtes, nous avons voulu faire revivre un 
lieu qui était inutilisé, explique le couple. C'était la maison du gardien du château. Nos hôtes 
pourront trouver ici un endroit tranquille dans un cadre à la fois rustique et chargé d'histoire. »

La maison du gardien date de 1750 

La maisonnette, comme le château situé en face, date de 1750. Pour la ferme, un document atteste 
de son existence en 1761. Jean-Claude et Marie-Laure en sont devenus propriétaires en 2002. Ils ont
eu le coup de foudre pour ces bâtiments anciens et ils y résident depuis 2009.

« L'ensemble était intéressant sur le plan du patrimoine, se souviennent-ils. Nous avions déjà 
restauré une maison ancienne plus petite et nous avions envie de poursuivre ce travail de 
préservation. Ici, le travail ne manque pas. Nous avons remonté les murs d'enceinte qui 
s'écroulaient. Nous n'avons pas pu sauver les granges en trop mauvais état. Nous avons cependant 
récupéré les pierres pour en remonter une et restaurer d'autres parties. »

Pour les travaux de rénovation, Jean-Claude Chevalier, ancien proviseur de lycée, utilise les 
techniques et matériaux traditionnels de l'époque : mortier romain avec de la brique pilée, mortier à 
la chaux, peinture à l'ocre et à l'huile de lin… « J'ai toujours été amoureux des vieilles pierres et 
aimé travailler de mes mains, explique-t-il. Pour effectuer ces travaux, je me documente sur les 
techniques locales et je suis des stages auprès de Maisons paysannes de France. » En visitant la 
ferme, on admire le travail accompli. On mesure aussi celui qui reste à faire : sauver les restes du 
beau moulin à eau qui fonctionnait au XIX e siècle, avec ses trois meules, réhabiliter la très belle 
cave, dégager un petit pont… 

« Ce qui nous réjouit et nous encourage aussi, c'est la joie des anciens du pays qui voient revivre ce 
lieu sauvé de la ruine », conclut le couple. 

P. T.
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À savoir. Livret vendu au profit de la restauration du patrimoine du village (10 €). Disponible à la mairie de 
Turny et à l'office de tourisme Serein et Armance, à Saint-Florentin. 
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